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Projet Professionnel

Actuellement en stage au CRAI, 
je souhaite poursuivre mon parcours 

dans le domaine de la recherche. 

Après la validation de mes diplômes en 
octobre 2015, et avant de m’engager 

dans un cursus doctoral, je projette de 
consolider mon expérience en alliant 

pratique en agence et enseignement à 
l’école d’architecture de Nancy.



Projet de Fin d’Etudes

Réhabilitation d’une ancienne manufacture 
en espace de co-working et de détente



Projet de Fin d’études

Il s’agit d’un projet de réhabilitation d’une 
ancienne manufacture de chapeaux 
de paille à Lunéville. Le site appartient 
aujourd’hui à un particulier propriétaire 
d’un hôtel. Nous avons choisi de le 
reconvertir en espace de travail, de 
conférences, et de détente.

Nous avons opté pour une structure 
composée d’une série de portiques, 
qui peuvent s’adapter aux formes des 
bâtiments existants, et qui donnent une 
impression de légèreté.



divertissement
logement
espaces de travail
restauration et exposition
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Quai de  la Vezouze

plan de masse // 



perspective // quai de l’île saint andré



coupe longitudinale // 



perspective // coeur d’îlot



perspective // espaces extérieurs couverts



perspective // espace de jeu du bar



Concours Acier : Pole Multimodal

Concours acier 2014 : pôle multimodal à Pompey, sur le 
site Eiffel, ancien site industriel réinvesti.

pôle

iffelE
Numéro d’inscription : A140060

 Le site sur lequel nous avons travaillé est une friche 
industrielle chargée d’histoire : il s’agit du site Eiffel, à Pompey, 
au nord de Nancy. En 1872, la première usine sidérurgique  
s’implante à l’est de la ville, entre la Moselle et la voie ferrée.  
L’usine Dupont-et-Fould produira pendant plus de cent ans, 
et construira notamment sa réputation sur sa participation 
à la production du fer puddlé de la tour Eiffel. Depuis bientôt 
trente ans, la production est arrêtée et la quasi totalité des 
bâtiments de l’usine ont été rasés. Le sol est toujours très pollué, 
et les coûts liés à la dépollution ont fait avorter toute tentative 
de projet sur ce site. Mais récemment, la commune de 5000 
habitants s’est dotée d’un PLU (Plan Local d’Urbanisme) qui 
protège les coteaux auxquels elle est adossée, ce qui ne lui 
laisse plus qu’un seul site classé A.U. (à urbaniser) : le site Eiffel. 
Le SCoT (Schéma de Cohérence Territoriale) préconise quant à 
lui la construction d’environ 250 logements dans la commune 
d’ici cinq ans. C’est ainsi que la ville prévoit la construction d’un 
éco-quartier sur ce site historique, et compte bien faire du futur 
pôle multimodal un attrait majeur pour le nouveau quartier. 
Située à seulement 9 minutes en train de Nancy, cette opération 
est susceptible d’intéresser les travailleurs des alentours qui 
recherchent un logement neuf. En lien avec la Communauté de 
Communes du Bassin de Pompey, nous travaillons en parallèle 
des professionnels sur le schéma urbain du futur éco-quartier 
et avons souhaité approfondir cette base en proposant un pôle 
multimodal pour ce même site.
 Le recours à l’acier pour ce projet de pôle multimodal 
n’a donc pas seulement un intérêt historique, c’est aussi une 
nécessité en terme de rapidité d’exécution au vu des délais 
à tenir, et également de réduction des coûts en réaction aux 
dépenses importantes liées à la dépollution.

 Le pôle Eiffel, comme nous l’avons appelé, s’implante 
au nord du « secteur pointe d’usine », au bord de la voie ferrée, 
à l’endroit des quais existants. Il est ainsi situé à quatre-cent 
mètres du point le plus au sud du futur quartier, et rentre dans 
le rayon de quatre-cent mètres des immeubles de bureaux au 
nord (dans le parc Eiffel-Energie), afin d’être au plus proche d’un 
maximum de voyageurs potentiels. L’un des enjeux du nouveau 
quartier est de limiter l’utilisation de la voiture, c’est pourquoi 
nous proposons dans le programme du pôle multimodal un 
parking silo où l’on peut laisser sa voiture avant de prendre 
le bus le vélo ou le train. Ce sera notre point de départ. Nous 
souhaitons cependant conserver toutes les activités en rez-de 
chaussée: le parking sera donc surélevé, au-dessus d’une salle 
polyvalente, d’une salle d’activités pour personnes âgées (une 
crèche existe déjà à cent mètres), et d’un bowling. De plus, 
pour donner la possibilité de reconvertir les deux niveaux de 
parkings en bureaux, nous optons pour une largeur commune 
en immeuble tertiaire : 16 mètres. Ce monolithe de 100 mètres 
de long s’implante perpendiculairement aux voies de chemin de 
fer, et constitue une première aile de bâtiment. La seconde aile, 
plus légère, est parallèle au monolithe et intègre des commerces, 
un restaurant, un point de location de vélos et des locaux de la 
gare. Les deux ailes ainsi formées sont reliées par une couverture 
triangulée à géométrie variable, aussi libre en plan qu’en coupe. 
Elle survole l’aile sud, longe les voies  et vient s’accrocher, de 
l’autre côté, au monolithe sur toute sa longueur, donnant ainsi 
au projet la forme d’un U dont les deux bras entourent une 
grande cour. Cette cour est à la fois ce qui sépare et hiérarchise 
les différents programmes, et ce qui donne toute son unité au 
projet. Elle a été pensée comme un lieu animé mais calme : les 
personnes qui se rendent à la gare pourront longer une des deux 
ailes à couvert, grâce à la toiture qui offre de part et d’autre de la 
cour un généreux espace protégé. La majorité des déplacements 
piétons se fera donc sur les côtés. Le centre de la cour est quant à 
lui plus paisible mais permet  des passages transversaux (d’une 
aile à l’autre) grâce à six chemins, taillés dans le jardin.
La gare bénéficie d’un lien fort avec la cour et occupe une place 
centrale dans le projet. Elle est située dans le creux du U, sous 
le point le plus haut de la couverture orangée. Elle s’inscrit 
dans la continuité de la cour : elle est son prolongement. Après 
avoir longé l’une des deux ailes du bâtiment, on y entre sur les 
côtés, pour être accueillis par deux grands escaliers : les voies 
sont en contrebas, et plutôt que de descendre, les voyageurs 
empruntent une passerelle qui transperce la façade vitrée de la 
gare côté voie ferrée, pour les mener jusqu’aux quais de manière 
aérienne. 

SOURCES :
- pdf de présentation de la Réunion des Personnes Publiques Associées, pour 
la révision du POS en PLU, AdT, AUE, APP, 3 avril 2009.
-Mémoire de travail personnel de fin d’étude de René Colson, Pompey : Bassin 
de vie, 1995.
- Travail personnel de fin d’études de Pierre-Yves Leblanc, Pompey : de l’ère 
industrielle à l’aire urbaine, juin 1989.
- Site internet de la ville de Pompey : http://www.pompey.fr/ , consulté de 
jeudi 3 avril 2014.



passerelle Pôle Multimodal Bâtiment de la Communauté 
de Communes







Conception Fabrication Digitale : Pavillon

Une semaine pour faire un pavillon : 
automatisation du processus de la conception à la fabrication de la maquette.











Atelier Structure Innovante : Pavillon 1:1

Un pavillon à construire à l’échelle 1: 
Réalisation dans le patio de l’école d’architecture.









Pavillon d’exposition : Projet SPIKY caterpillar

Il s’agit d’un pavillon d’exposition pour le site 
archéologique de Bliesbrück. Projet de 2ème année.








